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Ap 21.10 – En couverture : Une des douze portes de la Jérusalem céleste, 
gardée par les anges. 
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Cet ouvrage est sans doute la plus ancienne copie connue du Bea-

tus de Liébana, ouvrage du VIIIème siècle disparu, et dont sont 
connues une trentaine de copies, aujourd’hui conservées dans divers 
musées d’Occident. 

 
Ce ‘Beatus’ est appelé ‘Emilianense’ du fait qu’il a été la proprié-

té, sept siècles durant, du monastère de San Millán de la Cogolla, lieu 
où ont été rédigées deux autres copies connues, aujourd’hui à Madrid 
et à l’Escorial. Mais il a sans doute été écrit et enluminé dans un autre 
monastère 1. 

 
Il est très mutilé : il manque quelque cinquante feuillets et, sur 

ceux en place, ont été découpées la plupart des enluminures. Il ne 
nous en reste que vingt-sept, ce qui est fort peu au regard des exem-
plaires presque complets, qui en comptent quatre-vingts à cent. 

 
Son ancienneté permet de considérer que ses illustrations reflètent 

au mieux celles de l’original écrit et enluminé par Beatus en 776. 
 
J’ai ici reproduit les illustrations conservées et les ai rattachées au 

texte apocalyptique de Jean de Patmos. 
 
      Jean-Luc Monneret – Juin 2020 
 

 
L’agneau divin de l’Apocalypse 

 

                                                 
1 Renseignements puisés dans le fonds du site ‘Turismo prerrománico’. 
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C’est par l’intermédiaire de l’Ange que Jésus transmet son message à Jean 
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Ap 6.9 – Les âmes des martyrs sous l’autel 
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Ap 6.12 – Le soleil devient noir, la lune rouge ; les étoiles tombent sur la terre. 
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Ap 8.8-10 – À la son-

nerie de trompe des anges, 
une masse embrasée 
s’écroule dans la mer ; puis 
un astre incandescent tombe 
dans les fleuves. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 8 

 
 
 
 

Ap12 -  La femme en gésines, drapée de soleil, debout sur la lune et coiffée 
de sept étoiles reçoit des ailes pour fuir le dragon qui crache un fleuve derrière 
elle. 

Ap 11.19 - Et le Temple de Dieu apparaît dans le ciel 
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Ap 13.18 – La valeur numérique des lettres fournit le chiffre de la bête, soit 666 
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Ap 14.14 – Car voici venue l’heure de la moisson, l’heure de la vendange. 
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Ap 15.1… - Accompagnés d’instruments de musique, les anges chantent 
le cantique de Moïse ; on remet à sept angesune coupe emplie de la colère de 
Dieu. 
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Ap 16.2-5 – Le premier ange 
déverse sa coupe sur la terre, pro-
voquant un ulcère. 

Le second verse la sienne en 
mer qui devient sang. 

 
Le troisième répand sa coupe 

dans les fleuves et rivières qui de-
viennent également sang. 
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Ap 16.8-13 – Le quatrième ange lance 
sa coupe vers le soleil, qui brûle les 
hommes. 

 
Le sixième fait tarir le grand 

fleuve Euphrate. 
 
Alors apparaissent des grenouilles 

sortant de la gueule du dragon, de la 
bête etde la bouche du faux prophète.  
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Ap 17.1 – La grande prostituée, Babylone, avec qui ont forniqué tous les rois de 

la terre. 
 
Ap 18.9 – Lorsque Babylone est abattue, les rois et les puissants se lamentent 
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Ap 21.10 – Enfin apparaît la Jérusalem céleste dont les douze portes sont 

gardées par les anges. 
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